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112 La NATURE

peut encore le fixer plus prompte ~
ment lorſqu ' il eſt fondu , en y ajou -
tant la même quantité de Sel com -

mun , ou un autre alkali fixe . Si

enfuite vous le faites fondre , & que

vous y verfiez du foufre , ou de la

pouffiere de charbon , il ne fulmi -

nera plus ; maisilattirera en foi une

partie du foufre & du charbon , &

les fixera avec lui ,

CHAPITRE XII

Que les gnimaux contiennent auff le

Nitre & le Selzgwils en font faits ,

e feréfoluent finalement en eux ,

Toa ce qui - doit rendre fertile

doit être nitreux & falin ; fans cela ,

il nengraifferoit pas les terres . Tous

les Chymiftes - judicieux ſcavent

que tous les : Animaux font dune

nature nitreuſe & ſaline ; car dans

leur
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leur analyſe on trouve du fel voka
til & du fel fixe en quantité , &- des

partieshuileufesin Hflammables . ' in -

flammation de Chuile qui brûle fait

connoître qu' elle eft un nitre liquo-
reux ; car il nya guele nitre qui

ſoit inflammable . Onenaencore une

preuve e plus complette dans le phof
ohore qwon fait du regne animal .

Ceux guicuifent le falpêtr enous
montrent que le regne animal eft

très - nitreux ; car . pour - en cher -

cher , ils creuſent la terre . autour

des maifons des Payfans & même

dans leurs chambres : , qui font fans

ceffe arroes de urine de leurs en -

fans , &c. Cette urine fe gliffe dans

a terre , & forme un excellent fal -

pêtre.
Si quelqwun eft après cela ineré -

dule , qul aille à un , cimetiere où

Fon enterre beaucoup de monde 3
qu' il prenne de la terre ' une folle

qui ſoit bien pourrie ; qu' il la leſſive ,
& qu' il examine enſuite ſi le regne

Tome L K
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animal neft pas nitreux ; il ne man -

guera pas de trouver que ce regne
seft réduit en nitre . Or ce en quoi

une chofe fe réduit doit néceffai -

rement être la même dont elle a

tiré fon origine .
Lesfientes des vaches & des mou -

tons ne font - elles pas auffi fort ni -

treufes ? Ceux qui font le falpêtre
ne les èmploient - ils pas par préfé -
rence à toute autre chofe ? Si le fal -

pêtre métoit pas une nourriture

ſpermatique excellente pour les

hommes , Dieu ' auroit pas com -

mandé aux Juifs de manger de la

chair de brebis & de ' appliquer à

la vie paftorale .
Les Paifans portent dans leurs

champs les ſientes des moutons &

dės vaches comme le meilleur fu -

mier pour engraiſſer leurs terres ; &

encore quils ne connoiffent point
que ceft le falpêtre qui procure
cette fertilité ‘ , ils expérimentent
pourtant que ce fumier eft le meil -
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leur ; ils y portent leurs urines ; ils

en arroſent leurs prairies ; & les

herbes en croiſſent à merveille ; ils

y conduiſent auſſi leurs excrémens

& ordures qui produiſent du bled &

autres alimens pour notre nourri -

ture . Si nous faiſons bien attention

à notre origine , nous conviendrons

que nous ſommes non- ſeulement
nẽs parmi les excrémens & ordures ,
mais que nous en tirons auſſi notre

conſervation & notre accroiſſe -

ment , & qu' enfin nous feronsréfous

en eux , fuivant la parole de Jefus -

Chriſt , Ceſt - adire , en pouſſiere
& en cendres ; de ſorte que nos ca -

davres & nos corps pourris ſerviront

à engraiſſer & à rendre fertiles - les

champs , prés & vignes des hemmes

qui viendront après nous ; & de

cette maniere nous leur fervirons

de nourriture & de boiſſon . Com -

bien de beſtiaux morts , ' enne -

mis tuẽs ou morts de maladie , ont

pourri dans les champs & vignes 4
Kij
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si
font réfous en fuc & en ſel , &

nt été employés ala nauriienre de
koia ?

Ce que nous avons dit prouve
affez , fans qu' il foit néceffaire ' em :

ployer un plus long difcours,que les

Animaux tiennent non - ſeulement
leur naiſſance & leurs parties conſti -

tutives du Salpètre & du ſel ; mais

aufi quils doivent être réfous en

tui par ’ archée univerfelde la Na -

ture , comme nous le confirmerons

dans ' ce traité .

CHAPITRE XITEL

Que les Végeraux contiennent le nitre

le ler. gwils en font faits ©

qu ils doivent aij f yréfou:dre .

S

E
QU eE Paiſan & chaque Jardi -

nier ſcait que les Végétaux ieoa
daus la terre par le ſecours de la ro -
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